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Un nouveau contexte internationale

 Deux superpuissances opposées au colonialisme par principes et le passé 
colonial des Etats-Unis.

 Une nouvel ordre mondial incarné par l’ONU et le principe des peuples à 
disposer d’eux-mêmes.

 Des opinions nationales qui sont divisées: la gauche mais une partie de la 
droite pour le coût des colonies= « la Corrèze plutôt que le Zambèze ».





Une petite minorité au pouvoir en Syrie 
coloniale: les Alaouites.



Un constat sans appel sur le bilan de la 
colonisation

- L’économie reste centrée sur le secteur primaire, notamment l’agriculture avec des
rendements très bas.

- Les infrastructures sont largement insuffisantes, pour l’essentiel tournée vers l’exportation
et non vers le développement réel du pays.

- Les données démographiques sont mauvaises : en Afrique la mortalité infantile est cinq fois
plus élevée que dans les pays de l’OCDE. La transition démographique qui se met en place
entraîne une croissance de la population qui entrave le développement et développe la
pauvreté.

- La formation de la population est catastrophique : l’analphabétisme concerne les 2/3 des
africains dans les années 60 ; en Chine on trouve un diplômé pour mille Chinois. Dans
l’ancien Congo belge, qui prend le nom de Zaïre (aujourd’hui RDC), nous avons 30 diplômé
supérieur pour 13 millions d’habitants. Les fonctions d’ingénieries et administratives étaient
en effet occupés par les blancs, qui laissent ainsi souvent des pays complètement
désorganisés à leur départ.



Les modèles politiques 
des nouveaux pays

- Une partie suit le modèle de la dictature communiste ou
socialiste: Vietnam, Algérie

- Un autre modèle est représenté par l’Etat-Nation
occidental: Turquie.

- D’autres pays décolonisés tentent le modèle religieux
(théocratie): Arabie Saoudite.

- Beaucoup de pays, en Afrique comme en Amérique du sud,
tombent sous le coup de dictatures ou de monarchies,
dirigés par les élites traditionnelles (Jordanie, Maroc) ou
surtout par l’armée et les leaders de la décolonisation qui
se transforment en dictateurs.



Le miracle ivoirien des années 60-70
En 1960, la Côte d’Ivoire devient indépendante politiquement. Dans un climat de stabilité
politique marquée par la dictature de Félix Houphouët-Boigny, pour développer son
économie, elle se libéralise et fait appel aux investisseurs étrangers. Le pays bénéficie
d’un climat propice à des cultures de rentes ainsi qu’à des cultures vivrières: le cacao
devient la principale production, le pays devenant leader mondial de la production et de
l’exportation.
Le pays étant très faiblement peuplé en 1960 (2 millions d’habitants contre 24 millions
aujourd’hui), le gouvernement va faire appel massivement à l’immigration ce qui aura un
impact notable sur le futur du pays. Le gouvernement va être très actif, à travers divers
organismes pour promouvoir certaines cultures notamment d’exportations. Des caisses
de dépôts vont permettre aux exploitants agricoles d’obtenir un revenu stable. À cette
époque, une industrie a même commencé à voir le jour dans la transformation des
matières premières locales comme le cacao, le café et l’huile de palme.
Le pays se développe rapidement avec des taux de croissance de plus de 5% %an, on
parle de miracle ivoirien. Mais ces points positifs cachent un système relativement peu
productif et dépendant des prix internationaux des matières premières.



La naissance du 1/3 monde.





Le pillage du 1/3 Monde de Pierre Jalée
(compte-rendu)



Accord de Camp David (79)
Saddate, Carter et Begin.



L’Islamisation du Pakistan

En 1977 un coup d’Etat militaire renverse la démocratie pakistanaise et met au 
pouvoir pour onze an le général Zia. Celui-ci pour légitimer son pouvoir va 
s’appuyer sur les groupes islamistes (notamment le parti Jamaat el-islmai) en 
prenant plusieurs mesures inspirés de la charia:

- Ordonnances Hudood: séries de mesures pénales comme l’interdiction pénale 
des relations hors mariage, qui peuvent être punies de lapidation (pour les 
femmes). La consommation d’alcool interdite pour les musulmans. Le vol puni 
d’amputation des mains.

- Islamisation du secteur éducatif.

- Mise en place d’un système bancaire islamiste ( investissement vers le 
financement des plus pauvres, absence de taux d’intérêt, actions doivent être 
en conformité avec la charia, etc..), aumône devient obligatoire.

- En 1986 loi contre le blasphème qui peut en théorie aller jusqu’à la mort.

Au final les peines les plus dures n’ont pas été appliquées, mais l’impact de cette 
islamisation a été fort au sein de la société. Elle a été poursuivie par la suite 
après la chute de la dictature.



Le pape Jean Paul II et le sandinisme

En 1983 Jean-Paul II fait une tournée en Amérique du sud. Au Nicaragua, sous régime sandiniste de
gauche tiers-mondiste et marxisante de Daniel Ortega, il fera une visite placée sous la critique du
régime et l’appui aux forces de droite anti-sandinistes (les contra). Sa messe sera interrompue par la
foule qui le huera. Un moment fort de sa visite fut l’humiliation qu’il fit subir au prêtre Eernesto
Cardenal, membre du gouvernement de l’époque. Celui-ci raconte sa rencontre.

Bienvenue au Nicaragua libre grâce à Dieu et à la Révolution » disait une grande banderole lors de
l’arrivée du Pape à l’aéroport. Si Toutefois Jean-Paul II l’a lue, elle l’aura sans nul doute indisposé.
Des observateurs religieux en Espagne ont noté qu’il a été très expansif et affectueux au cours de sa
tournée en Amérique Centrale, il a caressé les enfants, a salué les malades, mais il n’en a pas été
ainsi au Nicaragua, il s’est alors montré très sérieux et rigide, sans aucune spontanéité affective, sans
sortir du strict protocole. À peine après avoir foulé le sol nicaraguayen, il m’a infligé une humiliation
publique à l’aéroport en présence des télévisions du monde entier.
Après toutes les salutations protocolaires, y compris la garde d’honneur et le drapeau, le pape a
demandé à Daniel [Ortega] qui lui donnait le bras s’il pouvait aussi saluer les ministres, et il lui a
naturellement répondu oui ; et il s’est adressé à nous. Le pape accompagné de Daniel et du cardinal
Casaroli a serré la main aux ministres, et quand il s’est approché de moi j’ai fait ce que dans ce cas
j’avais prévu de faire : oter en signe de respect mon couvre-chef, et m’agenouiller pour lui baiser
l’anneau. Il ne me l’a pas permis, et levant le doigt comme un bâton , m’a dit sur un ton de
reproche : « Vous devez régulariser votre situation ». Comme je n’ai pas rétorqué, il a répété à
nouveau brusquement l’admonestation. Pendant ce temps toutes les télévisions du monde étaient
braquées sur moi.



Boat people et 
médiatisation




